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On doit ioi tenir compte de ce que les donnees de l'experience
etaient plus clairsemees, la comparaison avec elles etant par
consequent un appui moins certain de ces formules.

A. Piccard et E. Stahel (Bruxelles). — UExperience de

Michelson, realisee en ballon libre.

Les derniers resultats de Miller, qui a repete, sur le Mont
Wilson, l'experience classique de Michelson, semblent indiquer
que l'ether existe et qu'il n'est pas completement entraine

par la terre. S'il en est ainsi, il est ä prevoir que 1'entrainement

sera plus petit, par consequent le vent d'ether plus fort, dans

l'atmosphere libre que sur terre ferme. C'est pourquoi il nous
a semble interessant de repeter cette experience en utilisant
un ballon libre tournant autour de son axe vertical.

La premiere ascension eut lieu dans la nuit du 20 au 21 juin
1926 avec le ballon Helvetia (2200 m3, hydrogene). L'inter-
ferometre Michelson, enferme dans un thermostat, etait ä

enregistrement photographique. Les mesures principales furent
faites entre 0 et 4 heures, ä 2500 m (50°45' latitude nord et
5°20' longitude est). 96 tours du ballon furent enregistres.

Considerant que le vent d'ether devrait se manifester par un
mouvement sinusoidal des franges, nous avons analyse le film
en calculant, par la methode des moindres carres, la sinusoi'de

de periode donnee qui s'adapte le mieux aux points observes.

Son amplitude etait de 0,0034 unites (unite distance entre
deux franges) avec une faute probable de meme ordre de

grandeur (7 km /sec.).

Resultats.

1. L'experience a montre que la grande stabilite mecanique
necessaire pour la realisation de ces mesures interferometriques
peut etre realisee en ballon libre.
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2. Nous n'avons pas pu constater un vent d'ether au lieu et ä

l'heure de nos mesures, ä la precision des mesures pres (9 km /
sec. environ). Cette precision ne suffit pas pour permettre de

discuter les resultats de Miller, mais nous pouvons dire qu'en
tout cas cet effet n'a pas augmente par le fait que les obser-

vateurs se sont eleves dans l'atmosphere libre.
La temperature exceptionnellement elevee le jour de l'ascen-

sion a diminue la precision des mesures en empechant le

thermostat de fonctionner normalement. Nous nous proposons
de repeter l'experience avec un appareil perfectionne.

H. Sack (Zurich). — Sur les constanles dielectriques de solutions

d' electrolytes.

Nous avons montre dans le temps
1

que la theorie dipolaire
des dielectriques de Debye permet de calculer la diminution
de la constante dielectrique d'un electrolyte lors de sa dissolution

en concentration faible. Le calcul a ete fait en considerant

comme dissolvant l'eau. L'ordre de grandeur du resultat du
calcul est celui des valeurs experimentales. On ne saurait
s'attendre a une coincidence plus complete puisque nous

sommes oblige, pour le calcul, de faire certaines hypotheses
concernant le degre d'association des molecules d'eau, pheno-
mene dont la marche quantitative nous echappe encore.

Nous venons de determiner la relation entre la diminution de

la constante dielectrique et la valence des ions dissous, par le

calcul aussi bien que par l'experience. Pour les mesures, nous

avons utilise des solutions de sels mono-mono, mono-di, di-di
et mono-trivalents, dans des concentrations jusqu'ä 1 /1000me
normale. Les mesures ont ete faites avec un pont de Nernst

perfectionne, frequence du courant 2000000. Nous avons voue
un soin particulier ä la construction des resistances de compensation.

Les resultats experimentaux concordent avec ceux du

calcul dans les limites des erreurs d'experience. M. W. Heim,
dans le meme Institut, a repete une partie de nos mesures en

1 Physik. Zeitschr. 27, p. 206 (1926).
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